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FLes catho'ques au Vietnam      

Une des preoccupations dans le monde catholique est le sort reserve a la eommu-
nau t e du sud(du Vietnam), apres la liberation. On connait en effet le role joue
par cette minorite dans l'etablissement du regime Diem tout d'abord et ensuite dans
l'administration et dans l'armee des regimes qui ont suivis. Les deux presidente
Diem et Thieu etaient catholiques. Le premier avait construit son regime our :ies
refugies catholiques du nord, an moms en grande partie. Le parlement du sud etait
compose d'une forte majorite de catholiques, de meme qu'une bonne partie de la hau-
te administration et des cadres superieurs de l'armee. Un nombre important de pre-
tres et certains eveques avaient Cie fortement engages dans les campagnes anti-
communistes. Les institutions religieuses s'etaient multipliees et avaient souvent
construit d'importants edifices, grace a l'aide internationale et particulierement
des Etats-Unis. Bref, on pouvait se demander si le changement de regime ne signi-
fierait pas le debut d'une repression severe contre un groupe religieux qui avait
etc politiquement tres compromis.

Cepondant parmi les catholiques, un certain nombre avaient pris une part active
dans 1'opposition au regime Thieu. On se rappelle les positions prises par la JOC,
par les intellectuels (au moms certains Ventre eux, car une organisation comme
Pax Romana etait devenue tres infeodee a la classe bourgeoise soutenant le regime),
par on certain nombre de pretres. 	 etait interessant de savoir cc qu'eux etaient
devenus. Ayant visite le sud Vietnam en 1968,l'occasion m'avait etre donnee d'en
connaitre beaucoup personnellement. Quant a Mgr. Binh, l'archeveque de Saigon, le
Concile Vatican II m'avait permis de le connaitre d e tres pres et nous &Lions res-
tes en contact.

Aujourd'hui pratiquement tous ces catholiques sont engages dans diverses actions
destinees a reconstruire socialement le sud, Un certain nombre d'anciens jocistes
sont dans les syndicats. Mademoiselle Kim Lien, Auxiliaire Feminine Internationale
(organisation laique) est permancnte au Front et organise l'information et la re--
flexion religieuse parmi les mernbres du clerge du diocese. Olivette Nikolajac, me-
decin beige, de la meme organisation, travaille dans un centre medical de Bien Hoa.
Mademoiselle Nguyen Thi Thanh Truyen,dr.en sociologic de. Louvain, a etc designee
pour la formation du nouvel Institut de Sociologic. Le Pere Huynh • Ceng Minh, ancien
aumenier de la JEC et dr, en theologie a etc elu comme membre de l'Assemblee Natio-
nale. Le Pere Chan Tin, redemptoriste, qui avait notamment denonce le sort des
prisonniers politiques, est directeur d'une revue mensuelle et vide-president du
Front patriotique a l'echelle nationale. Les petites soeurs de Jesus (Charles de
Foucault) continuent leur travail, les unes en usine, d'autres dans les campagnes
d'alphabetisation et plusieurs sent parties pour les Nouvelles Zones Economiques.
Trois petits freres francais et beiges sont aussi au travail, l'un comme grutier
dans une entreprise d'Etat. L'aumenier de la JOC est en charge de l'artisanat pour
l'ensemble du Sud. On pourrait ainsi multiplier les exemples.

Mais cola ne serait guere convainquant, s'il s'agissait seulement de quelques in-
dividus. Nous avons déjà parle precedemment de certains autres designes comme de-
putes ou en charge du service d'etude de l'administration sociale de la ville de
Saigon. Ii faut aussi se demander queue est la situation de l'ensemble des catho-
liques et de leur organisation pastorale. La plupart des catholiques qui ferment
environ lo% de la population du sud appartiennent aux couches pauvres, petits agri-
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culteurs,pacheurs, petite classe moyenne. La haute bourgeoisie saigonnaise, dont
quelques uns seulement etaient catholiques, a quitte la y ule avec les Am6ricatAs.
Mais la mefiance vis-a-vis du nouveau regime avait ate tres grande, notamment dans
les milieux catholiques. L'intense propagande anticommuniste (notamment par le
biais de la devotion a N.D. de Fatima), avait serieusement marque le groupe. Aussi,
la premiere reaction spree' la liberation du Sud, fut-elle un etonnement assez po-
sitif, car la repression dont on avait parle ne se produisait pas. Aujourd'hui,
les opinions sont partagees. Certains catholiques, dans les villes surtout, mais
au mane titre que d'autres citadins, souffrent de la penurie materielle et ont des diffi-
cultes a comprendre les mesures prises pour la reconstruction economique, sociale

Au mois de juillet 1976, a la Confe-
rence episcopale des deux provinces
ecclesiasIiques de Hue et de Saigon,
nous, Oveques, unanimement et sans
ambigu7te, nous avons lance un appel a
tous	 les	 catholiques,	 les	 invitant
suivre une vole d'engagement, c'est-A-
dire contribuer a construire la societé.
En	 choisissant cette	 attitude,	 nous

n'estimons pas avoir fait une revolution
dans l'Eglise, mais nous nous confor-
mons simpement a la Constitution Goo-
d/urn et Spas de Vatican il. Pour nous,
en effet, cooperer avcc les athêes salon
l'esprit de cette Constitution, signifie.
dans le concret, vivre dans le milieu
tree par les comrnunistes et construire Mgr. tainii 	 SynOde
avec eux une societe nouvelle. 	 cla. 'Una, eetokora 4g77

et politique. Cependant a part l'incident de la paroisse St-Vincent, rien ne permet
de penser qu ' un veritable mouvement d'opposition se dessine. Au contraire, p/u-
sieurs responsables isles et clercs, estiment que les choses se passent de maniere
plus favorable que l'on aurait pu l'attendre.

Les paroisses fonctionnent normalement et la pratique religieuse semble meme avoir

augmente(phenomene habituel en periodes de crise). Le catechisme se donne dans les
locaux paroissiaux. Les reunions regulieres du clerge ont lieu, par doyenne et par
diocese. Les evaques ont remis l'ensemble des institutions scolaires et hospitalie-
res . a 'Etat, cependant dans les institutions sanitaires et sociales, le personnel
religieux est géneralement rested en place. Dans les ecoles, une grande partie du
corps professoral ancien, y compris les religieux, continuent a enseigner, mais
certains transferts ont eta effectues. Les mouvements de jeunesse (scouts, etc)
n'existent pius,mais ces mouvements paroissiaux peuvent continuer a fonctionner.
Certaines activites publiques, telles que les processions ou les pelerinages ne
sont plus autorises. Ii faut dire d'ailleurs que les circonstances materielles
(manque de transport) et politiques les rendent diffidlle 	 Bref,une certaine limi-
tation des activites de l'Eglise, mais pas de persecution ou de repression.

Des publications catholiques sont autoriseesiun journal quotidien, un hebdomadaire
et une revue mensuelle. L'hebdomadaire est destine aux paroisses. ii comprend trol
sections, les nouvelles religieuses, les commentaires de la messe du dimanche g ni-
vant et les nouvelles nationales. Le mensuel Dung Day est oonsacre7 ri.;flexion
theologique et sociale.

L'archevaque de Saigon, Mgr. Binb,a peblie plusieurs lettres pastoral, devuis la
liberation. Chaque fois ii insists pour demander aux catholiques de s'inty
la societe nouvelle. Le socialisme, avait-il declare, est plus  proche
que le capitalisme. On aurait pu croire qu'il s ' agissait la (Vane ntujo .pere-
tuniste ou pine encore, coutme certains n'ont pas hesite de . l'iicrire cu(c.:-ia,enta.
du resultat d'une contrainte afin d'eviter le pire. line longue convatestion avec
l'archevaque ma convaincu du controire. Le changement opera au Vie tnam ttt fond'-
mental, affirme-t-il. Nous devons maintenant rebatir le pays sur une [;ase nouvelIe,

n'y a pas de raisons pour que les catholiques n'v cotlaborent pas. L'effort Wa-
trepris est 6norme, sur tous les plans,economique, social, educatif, saoitaire.
Des valeurs nouvelles sont aussi infusees, pour que tous contribuent ou bier
mun. Nous devons prouver que nous catholiques nous sommes aussi en faveur de tel0
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objectifs, ce qui aidera les communistes B mieux nous comprendre et vice-versa.
Les accusations mutuelles sont inutiles.

Corrine la soniete dans son ensemble s'organise pour le bien social, il n'est pas
question pour l'Eglise de faire double emploi, en continuant ses propres reseaux.
Nous devons nous integrer dans l'effort commun, dans tous les domaines. Bien enten-
du si un jour venait oA la libert g de culte ou celle de l ' enseignement religieux
dans les paroisses venait a etre mis en danger, alors nous lutterions. Mais il. est
evidemment difficile de faire comprendre eels par tout le monde. Un certain nombre
de pretres ne sont pas d'accord et mame curtains evaques.

Du point de vue pastoral, continue l'archevaque, nous insistons sur l'approfondis-
g ement de la foi. Une grande partie de la vie religieuse des gens etait batie sur
des devotions. Nous voulons travailler a les eclairer davantage sur l'essentiel
de la foi chretienne. La catechese essaye d'aller dans ce sens. Nous avons ete
aides par l'evolution de l'Eglise depuis Vatican II, mais cette transformation
n'avaic pas encore penetr g partout, loin de la, et la tache qui nous attend n'est
guere facile. Les manuels et catechismes ne sont gnere adaptes. Nous voulons aussi
centrer l'instruction religieuse sur la Bible et l'Evangile. Grace aux protestants,
qui continuent A &liter des publications bibliques, nous pouvons suppleer A noire
carence dans ce domaine. Plusieurs commissions travaillent dans le diocese sur ces
questions.

L'Eglise vietnamienne n'est pas encore reunifiee et cela pour diverses raisons.

D ' abord les communications entre le Nord et le Sud sont encore tres difficiles et
reservees aux taches gconomiques et sociales, soit a la rencontre entre families
separees depuis longtemps. Par ailleurs l'evolution des deux groupes a etg tres
differente et les problBmes pastoraux sont diff g rents.l'Eglise du Nord n'a pas con-
nu Vatican II. Les premiers pretres vont etre ordonnes a Hanoi en septembre, apres
de longues annees.Au Sud au contraire, le clerge est abondant -trop abondant 'name
pour les taches actuelles. Le seminaire a repris ses activites. On demandera aux
seminaristes, dit Mgr. Binh, de faire d'abord un an de travail volontaire dans les
brigades de jeunes (irrigation, nouvelles zones economiques,etc.). Entre la philo-
sophie et la theologie, nous demanderons aussi aux seminaristes de donner un an de
travail pour la communaut g . Si jamais ils devaient etre exemptes de ce service,

nous protesterions.

Sans doute ne faut-il pas cacher que des difficult gs existent. Ainsi le travail
apostolique dans les regions tribales n'a pas encore etc organise. Ii etait surtout
entre les mains des missionnaires Etrangers. Ces derniers ont vete prig s - pas

tous cependant - de quitter progressivement le pays. En fait le clerge vietnamien
est abondant, tent en pretres qu'en religieuses. Un certain nombre de pretres sont
encore dans les camps de reeducation. Il . s'agit surtout des anm3niers militaires.

Quant a l'éveque coadjuteur de Saigon (nomme quelques jours avant la chute de l'an-
cien regime, neveu de l'ancien president Diem.), le bruit avait couru qu'il etait
mart en captivite. Ii n'en est rien. Les nouvelles le concernant/sont bonnes et, dit
l'archeveque, j'ai des contacts avec lui. On sent que c'est pour Mgr. Binh une



question penible et il en parle avec discretion. On se rappellera cependant que
cette nomination in extremis semblait bien destinee a mettre e la tete de l'Eglise
du Sud un eveque connu pour ses attitudes anticommunistes, 11 aval- notamment ere
un mouvement e cot effet e ii y a quelques annees. Apres qua le nouveau gouverne-
went ait insisre a es nombreuses reprises pour qu'il soit &carte de Saigon et re-
place dans son diocese d'origine, les autorites civiles prirent elles-meme la de-
cision de le replacer et finalement de l'integrer dans un programme de reeducation.

Nous sommes conscients des difficultes, dit Mgr. Binh, mais nous voulons les ren7-
contrer de facon positive. C'est un defi pour l'Eglise. Precedemaent la religion
recevait le support de la sociéte civile. Aujourd'hui, le nouveau systeme politi-
que favorise la non-religion. C'est a nous de montrer que nous . sowthes prets a en-
trer dans tous les objectifs sociaux, culturels et économiques et qu'en vrais pa-
triotes vietnamiens nous voulons reconstruire notre pays stir des bases nouvelles.
C'est le le temoignage de l'Evangile que nous voulons donner. Trop souvent nous
avons cru que les autres devaiertt nécessairement penser come nous, avant meme de
pouvoir travailler ensemble. Le temps est venu pour nous d'essayer d'abord de com-
prendre ce que pensent les autres. C'est une experience humaine tres importante.
C'est aussi une maniere de vivre l'Evangile. Nous esperons ainsi egalement alder
lss autres e nous comprendre.

A cet effet, ajoute l'archeveque, beaucoup de ce qui a ete dit a l'exterieur sun
une"persecution" de l'Eglise, est pour nous ties penible. Nous aimerions que les
anciens missionnaires comprennent et ne se livrent plus a une telle action. Nous
aimerions aussi qua les emissions de Radio-Veritas aux Philippines ne se livrent
plus a une prosagande, qui nous fait de la paine et aussi beaucoup de tort. Qu'on
nous aide au contraire e vivre la foi chretienne dans la Situation nouvelle de
maniere positive.

Comment utiliser le !engage
même du voarxisine

Pour que mss auditeurs puisseni me
cornprendra, il me taut utiliser leur Ian-
gage. Dieu lui-meme a respects cette
exigence. Pour parser a i'homrne, il a
parle par les prophetes et, enfin, il nous
a parle en son Fits bien-aime Le
Verbe s'est fait chair et il a habits parmi
nous. Les jeunes qui sont nes et qui
ont grandi dans le milieu marxiste, par-
leront le 'engage marxiste. La position
de saint Paul, « etre Juif avec les Juifs
et Grec avec les Grecs	 peut-elle s'ap-
piiquer aux chretiens vivant dans un

marxiste ?

Caries, presenter aujourd'hui la foi
catholique par le moyen du iangage
marxiste ne signifie pas	 marxiser
Is christianisme„ En effet, quand on ufi-
lisait la langage ar!stc,telii.:;en au exis-
tentialists pour pr6senter a tot cathe-
lique, on n a pas pour eutant	 eristoté-
Hs& ou existentkNs5.. cells-cl, si
je peux m'sxprimer ainsi. Car Dieu, sing
avait parle a Israel, n'a pas accept&
d'être identifle avec n'rriporte quails
autre divinite, et Jesus non plus, ne s'est
laissê confondre avec aucune image qua
/as Juifs de son temps se faisaient du
Messie.

Nr. 8h4 au Syroda
ge4,mte , askAre 4fill

Sans doute tous les catholiques ne pensent-ils pas coma 	 1:_117.1 en. enn pa.n:ne
d'entre eux se cantonnent-ils dans une expectative itflans s	-rt cTil't:r-i7np pn,
faire tomber des prejuges si anciens et cela de part at ,ljenee; Csert i se e	 (e,s
irreductibles, mais ils semblent bien etre une minotite, 	 auere g noe:pe e'est er-
gage a plein dans la construction sociale et: poiticive noennslie,, F.efin nn. Sesse::r
groupe, tout en acceptant le socialisme comme base Eccial, eceno[,,iqu e-
que, est surtout preoccupe de contribuer e la permanence de. 	 Htj
tion nouvelle. L'experience des catholiques vietnaviens (est trZo impo7tanee peux
l'avenir, et la maniere dont elle sera venue par eux et renue pr /e re:eveau
sociaiiste aura une influence considerable sur l ' avenir des relations eatremar
xistes et chretiens.

Extrait dun article de Francois 7i;'11TIP in2Lislsons interna-
tionales, No 15/1977


